
Le Soir
d’Algérie Dimanche 26 mars 2017 - PAGE 4Actualité

Salima Akkouche - Alger (Le
Soir) - Avant de se lancer dans ce
projet, l’Office national des publica-
tions scolaires (ONPS) a abrité,
hier, et pendant deux jours un
séminaire international sur l’élabo-
ration des cartes et Atlas scolaires. 

Des experts néerlandais pren-
nent part à ce séminaire pour par-
tager leur expérience et dispenser
une formation dans les méthodolo-
gies et les techniques d’élaboration
de cartes Atlas scolaires et de
dresser une feuille de route pour la
réalisation future de l’Atlas scolaire
algérien. 

La ministre de l’Education natio-
nale qui présidait l’ouverture de
cette manifestation a expliqué
qu’«eu égard aux nombreux Atlas
en circulation en Algérie, souvent
trop mal adaptés à la situation de
l’Algérie et conçus généralement

en dehors de notre pays, a décidé
de confier à l’ONPS, en tant qu’édi-
teur et en collaboration avec le
Conseil national de l’information
géographique et l’Institut national
de cartographie et de télédétec-
tion, d’éditer son propre ouvrage
didactique officiel en l’occurrence
un Atlas pour les cycles moyens et
secondaires avec une édition sim-
plifiée pour les écoles primaires». 

Selon Nouria Benghabrit, les
Atlas fournissent une représenta-
tion d’une société et d’une culture
donnée. C’est la raison pour
laquelle, dit-elle, le chantier de la
confection d’un Atlas national pre-
nant en considération les spécifici-
tés culturelles, linguistiques, histo-
riques, politiques et écologiques
s’avère des plus nécessaires.
D’ailleurs, selon la ministre, des
tentatives de réalisation d’Atlas en

Algérie par les maisons d’édition
nationales aussi bien privées que
publiques ont eu lieu par le passé,
mais «elles étaient en deçà de nos
attentes». 

La mise en place d’une politique
nationale pour la réalisation d’Atlas
et cartes scolaires, traduit, selon
Benghabrit, la volonté de son
département à assumer pleine-

ment sa politique de refonte péda-
gogique déjà entamée et qui vise à
l’amélioration de la mise en œuvre
de la réforme.  

La ministre de l’Education a
indiqué que les nouveaux Atlas
seront, conformément à la nouvelle
réglementation relative au para-
scolaire, soumis à l’homologation
du ministère de l’Education et de

l’Institut national de cartographie et
de télédétection. 

Cet outil pédagogique, qu’elle
promet de qualité, sera réalisé aux
standards internationaux. Selon le
directeur de l’ONPS, les cartes et
Atlas scolaires sont des supports
véhiculant des informations aussi
bien pédagogiques que politiques
d’une société et d’une culture don-
née. 

Ainsi, par exemple, la mise en
avant d’un emplacement d’un pays
sur une carte se base sur la poli-
tique de chaque pays.

Un concours de recrutement 
d’enseignants en juin prochain
La ministre de l’Education natio-

nale a annoncé hier que le
concours de recrutement des
enseignants se déroulera vers fin
juin.  Le concours touchera l’en-
semble des matières dans les trois
cycles confondus. Selon elle, le
nombre de postes n’a pas encore
été arrêté.

S. A.

LA DÉMARCHE BÉNÉFICIERA DE L’EXPERTISE NÉERLANDAISE

Réalisation d’un Atlas scolaire algérien
Le ministère de l’Education nationale a décidé de réali-

ser un Atlas scolaire algérien. Le projet a été confié à l’Of-
fice national des publications scolaires qui va bénéficier
de l’expertise hollandaise dans le domaine.

Une activité physique régu-
lière et adaptée est aussi impor-
tante pour le traitement du dia-
bète qu’une alimentation équili-
brée et un traitement médica-
menteux. Une partie du traite-
ment que nombre de diabé-
tiques négligent par ignorance
ou appréhension.
Rym Nasri - Alger (Le Soir) -

Que l’on soit malade ou pas, l’acti-
vité physique ou sportive joue un
rôle primordial pour favoriser la
santé et prévenir les maladies.
Chez les diabétiques, la pratique
d’activité physique améliore l’équi-
libre du diabète, aide à la maîtrise
du poids et réduit le risque d’appa-
rition des complications.
Seulement, nombre d’entre eux
négligent cette partie du traite-
ment.

«Le diabétique algérien se
contente de la prise du traitement
médical et du régime alimentaire
adapté. Bouger et avoir une activi-
té physique régulière suscitent

chez lui la crainte d’une hypoglycé-
mie et d’un affaiblissement»,
explique Dr Maziz Hammoudi Laïla,
médecin du sport à l’établissement
hospitalier spécialisé en maladies
cardiovasculaires et médecine du
sport Maouche-Mohand-Amokrane
ex-(CNMS), hier, en marge des
portes ouvertes sur le diabète,
tenues au Jardin d’Essai d’El
Hamma à Alger.

Pourtant précise-t-elle, «l’activi-
té physique aide à stabiliser les
chiffres glycémiques, à baisser
l’hémoglobine glyquée (reflet de la
glycémie moyenne sur trois mois),
à perdre du poids s’il y a une sur-
charge pondérale, sans pour
autant oublier son impact positif
sur le moral. Elle permet égale-
ment de prévenir et d’éviter les
complications du diabète notam-
ment oculaires, rénales, cardiovas-
culaires ainsi que le problème du
pied du diabétique».  

Pour cette spécialiste, l’activité
physique régulière constitue le troi-

sième pilier du traitement et de la
prise en charge du diabète.

Elle insiste ainsi sur l’importan-
ce d’une activité physique pour les
diabétiques mais aussi pour les
hypertendus et toutes les per-
sonnes en surpoids ou obèses. «Il
faut bouger et surtout, il faut mar-
cher. D’autant que la marche est
une activité qui peut facilement
être intégrée dans la vie quotidien-
ne», dit-elle. 

De son côté, le directeur marke-
ting et ventes au groupe Saidal,
Youcef Ouakli, souligne l’aspect
«multifactoriel» de cette patholo-
gie. Il cite entre autres le retentis-
sement cardiovasculaire d’où l’in-
dispensabilité des exercices phy-
siques permettant de «jubiler» la
glycémie. «Les malades ne pren-
nent pas conscience de l’importan-
ce de l’activité physique et de son
impact sur l’équilibre glycémique»,
dit-il.

Il rappelle à cet effet, la place
importante qu’occupe le diabète

chez Saidal, au même titre que les
maladies cardiovasculaires. «Nous
avons une gamme complète d’anti-
diabétiques oraux (ADO). Elle sera
complétée par l’insuline par voie
injectable qui sera prochainement
mise sur le marché avec notre par-
tenaire le laboratoire pharmaceu-
tique Novonordisk».

Organisées par le groupe
Saidal en partenariat avec l’asso-
ciation des diabétiques de la
wilaya d’Alger et les équipes
médicales du service de diabéto-
logie du CHU Mustapha-Pacha et
celles du service de médecine du
sport du EHS Maouche-Mohand-
Amokrane, les portes ouvertes sur
le diabète ont justement coïncidé
avec la Journée nationale du dia-
bétique. Une journée que les
organisateurs ont dédié exclusive-
ment à la sensibilisation des dia-
bétiques notamment de type 2 sur
la pratique de l’activité physique
régulière.

Ry. N.

L’ACTIVITÉ PHYSIQUE RÉGULIÈRE

La partie du traitement négligée
par les diabétiques

Nouria Benghabrit, ministre de l’Education nationale.

L'avion qui devait assurer ven-
dredi soir un vol à destination
d'Istanbul à partir d'Alger a dû
être remplacé après avoir fait un
demi-tour en raison d'un problè-
me technique, a indiqué
Air Algérie dans un communiqué. 

Le vol AH 3018 reliant Alger
à Istanbul a dû, en effet, revenir
à l'aéroport Houari-Boumediène
vendredi à 21h30, après deux
heures de vol, suite à un problè-
me technique, précise la même
source. 

Le commandant de bord a
pris cette décision car le problè-
me détecté ne pouvait pas être
réglé à Istanbul, explique le
communiqué.    

L’avion a été vite remplacé
et est reparti hier samedi vers
1h du matin avec 127 passa-
gers à bord, ajoute-t-on.

APS

AIR ALGÉRIE

Un avion
remplacé suite
à un problème

technique

De nombreux citoyens parmi
lesquels, l’on a remarqué la pré-
sence de nombreux invités de la
FCA dont des anciennes gloires de
la JSK ont pris part à la cérémonie
de commémoration et recueille-
ment au carré des martyrs de
Tassaft Ouguemoun. 

Le wali de Tizi-Ouzou s’est fait
représenter par le secrétaire général
de la wilaya à cette commémoration
où étaient présents, également, le

représentant des  autorités  militaires
de la wilaya, des moudjahidine de la
Wilaya III historique et des représen-
tants de l’ONM de Tizi-Ouzou ainsi
que les P/APC des trois communes
de la daïra des Ath Yenni. 

Dans son allocution, le secrétai-
re général et porte-parole de la
FCA, qui commencera par rappeler
les objectifs et les principes fonda-
teurs de l’organisation qui porte le
nom du chef de l’ex-Wilaya III histo-

rique, reviendra sur l’itinéraire du
colonel Amirouche depuis ses pre-
mières années de militantisme poli-
tique au sein du parti nationaliste
de l’époque et sa prise de
conscience de la nécessité de la
lutte armée pour l’indépendance de
l’Algérie. 

Un processus au bout duquel
Amirouche dont l’engagement et la
bravoure  ajoutés à sa connaissan-
ce  quasi innée de l’art de la guerre,
ainsi que sa propension affirmée et
naturelle au leadership et à la
conduite des hommes, qui sont des
qualités qui ne manqueront pas
d’attirer l’attention de Krim

Belkacem et d’autres dirigeants de
la Révolution. C’est ainsi
qu’Amirouche  se retrouvera au
sommet de la hiérarchie militaire au
sein de l’ALN et des maquis  de la
Wilaya III dont il sera le premier
responsable en tant que  colonel
jusqu’à sa mort tragique sur les
monts du Djebel Tameur, sur les
hauteurs de Bou Saâda, avec son
compagnon Si El Houès, sur leur
chemin vers la Tunisie.  

Le porte-parole de la FCA
reviendra sur des faits qui se sont
passés, il y a plus d’un demi-siècle
et qui suscitent toujours polémique
et interrogation, à savoir la mort

dans des conditions encore
troubles suivie de  la dissimulation
pour des raisons tout aussi troubles
des dépouilles de ces deux colo-
nels sous l’instigation du colonel
Houari Boumediène.  

Pour sa part, N. Aït Hamouda
président de la FCA pense que la
réincarnation  du combat et des
valeurs portées en son temps par
le colonel Amirouche sont néces-
saires pour l’Algérie d’aujourd’hui
et de demain. Elles constituent un
repère sur lequel l’édification de
l’Algérie de demain doit se faire,
selon le fils du colonel Amirouche. 

K. B. 

TASSAFT OUGUEMOUN (TIZI-OUZOU)

Commémoration du 58e anniversaire de la mort 
du colonel Amirouche

A l’initiative de la FCA, Fondation Colonel Amirouche, la
commémoration du 58e anniversaire de la mort du colonel
Amirouche s’est déroulée, hier samedi, au village Tassaft
Ouguemoun, dans la commune d'Iboudrarène. 
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